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Journal hiff. ‘& lire.

faint , ni prophete. Je n’ai requ aucune mif-
fon, je n'ai aucun titre pour étre écoute,
pour étre obéi : cependant je. parlerai, &
malheur 2 ceux qui ne me croiront pas.
Encore quarantejours & ils ferent détruits.

- Adhuc quadraginta dies & Niaive fub-

vertetur. Ecoutez donc, rois , mi-
niftres & pcuples. Ecoutez fur-tout, vous,
Frangois, qui foupirez aprés 1a fin de” vos
maux. Il ne fuflit pas que la contre-révo-
lution fe fafle, il faut quelle fe maintien-
ne; & fi vous ne vous convertiffez pas,

dans quarante jours elle fera dEtruite. e

Et quelle eft cette converfion que je vous

g dr’mandec> Ce devroit étre fans doute celle

qux {e fit 2 Ninive. Elle vous feroitla plus
néceffaire de toutes, & elle vous difpen-
feroit de toutes jJes autres. —m——s Certes
{1 la Religion reprenoit {es droits {ur vous,
fi les mceurs reprenoient leur empire, fi

-voys redeveniez chrétiens ; & que vous cher-
,cha{ﬁez dans VEvangile la regle, de vos opi-

nions & de votre conduite , l’ouvrage de
la contre révolution , une fois acheve,, fe-
roit éternel; car la loi divine eff le plus
far appui de toutes les loix humaines. me———
Je ne {vis point appellé & vous précher une
morale aufli fublime. Ceft affez pour moi
de vous la préfenter. Puiffe-t-clle germer
dans vos ceeurs ; & puifliez-vous du moing
la refpecter, en attendant que vous fachiez
la {uivre! Mais {ans recourir 3 des motifs
divins, je trouverai dans des confidérations
purement humaines de quoi vous prou-
ver que vous devez vous convertir, c¢'efi.



